
 
 

 

Télémark : l’excitation monte avant les Mondiaux dans le pays d’origine de la 
discipline 

La Suisse est à nouveau restée la nation de référence durant la dernière saison de Coupe du monde 

de télémark en défendant sa place de leader au classement des nations avec un total de 45 podiums. 

Et cela malgré l’absence de la « reine du télémark » Amélie Wenger-Reymond, qui a fait l’impasse sur 

la saison 2018 après être devenue maman pour la première fois. L’athlète FIS la plus titrée de tous 

les temps fait son retour à la compétition cet hiver. 

Si la plupart des athlètes de Swiss-Ski ont suivi un entraînement individuel durant l’été, ils ont passé 

une semaine d’entraînement en commun début septembre au Giverola Resort du groupe hôtelier 

Ferienverein. « À Giverola, nous avons pu poser de précieux jalons pour l’hiver à venir », s’est réjoui 

Hans-Peter Birchler, Chef Télémark de Swiss-Ski. 

L’ouverture de la Coupe du monde à la mi-janvier à La Thuile, en Italie, sera la première occasion 

de juger si ce camp a porté ses fruits. D’ici-là, l’équipe de télémark s’entraînera comme d’habitude 

en Suisse, sur le glacier de Saas-Fee. 

Le staff est lui aussi resté inchangé : Le Chef Télémark Hans-Peter Birchler et l’Entraîneur en chef 

Ruedi Weber encadreront à nouveau les athlètes durant cette saison de CM. « On ne change pas 

une équipe qui gagne », glisse Birchler avec un clin d’œil. 

Des Mondiaux dans le pays d’origine du télémark 

L’équipe dirigée par Birchler et Weber vivra un premier temps fort à domicile, à Villars, du 1er au 3 

mars 2019, où se tiendra la finale de Coupe du monde. Birchler ne laisse aucun doute quant aux 

attentes pour cette finale : « Nous voulons à nouveau gagner un maximum de globes de cristal 

devant notre public ». 

Le deuxième grand rendez-vous de la saison, les Championnats du monde, suivront trois semaines 

plus tard déjà, du 20 au 23 mars 2019. Ces compétitions auront lieu ni plus ni moins dans le pays 

d’origine du télémark, la Norvège. « Notre ambition pour ces Championnats du monde à Rjukan 

sera de réitérer les succès extraordinaires que nous avons connus il y a deux ans », annonce 

Birchler. En 2017, léquipe avait décroché pas moins de huit médailles lors des Mondiaux en France. 

Retour après la pause bébé 

« Nous sommes très curieux de voir où Amélie Wenger-Reymond se situera lors des premières 

courses internationales après sa longue absence », déclare Birchler. L’exceptionnelle championne 

valaisanne, âgée de 31 ans, a déjà pleinement repris l’entraînement. 

Vainqueur du classement général de la Coupe du monde 2017/18, le Valaisan Nicolas Michel 

effectue un stage professionnel en Californie depuis le mois d’avril et ne rejoindra l’équipe qu’en 

décembre. Tout comme Nicolas Michel, la nouvelle athlète du cadre A Martina Wyss n’a pas passé 

l’été sur sol européen. La jeune femme de 23 ans, originaire de Lauterbrunnen, a en effet travaillé 

comme monitrice de ski en Nouvelle-Zélande. « Il s’agira de la deuxième saison de Coupe du monde 

pour Martina. Je me réjouis de suivre de près ses performances ».  



 
 

 

En sus de Julien Nicaty et Thomas Rufer, qui ont annoncé leur retraite à la fin de la saison dernière 

déjà, Birchler et Weber doivent également se passer des services d’une autre titulaire. L’athlète de 

cadre B Kim Aegerter a pris la décision de se retirer du sport d’élite pour se concentrer sur sa 

carrière professionnelle. 


